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Quelques hypothèses historiques 
a | DE FABRE D'OLIVET 
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Parmi les plus grands maîtres de l’école 
occultiste contemporaine, il faut citer 
| {Fabre d'Olivet. Cet auteur tenu en grande 
| i $ estime par certains chercheurs est cepen- 
E ET) ou à peu près, du grand 
 Jpubfic. Et cépendant un très grand inté- 
Æ rèt s'attache à cet auteur qu'on peut étu- 
M -dier soit comme historien dans son Hts- 
ni. jore Philosophique du Genre humain, 
E Paris, 2 voi:, in-8, 1822, soit comme 
kii orientaliste et ‘grammairien dans sa Lan- 
A jigue hébraique restituée, 2 vol. in-4, 
į Paris, 1816, soit comme philosophe mys- 
koau dans sed Vers dorés de Pythagore, 
soit mè , Cômme moraliste dans son 
BRE Cain, ou Tomme théurge dans la Guéri- 
4 ` son des Sourds-muets. De toute façon un 
homme qui pouvait traduire à livre ouvert 
f p $ aussi facilement les Kings chinois, que 
‘les Vedas sanscritset qui s'est décidé pour 
t; le Sephèr, A i nébraïque, mérite un 
. certain reppect. 
. De sa vie nous ne dirons pour l'instant 
- ‘que deu dates. 1767 (naissance) - 1825 
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(mort),car elle demanderait un article toùt 
entier et notre intention est bien arrêtée 
de ne pas nous égarer, dans la présente 
étude, hors de notre sujet. 

Car, il faut bien l’avouer, ce qui déroute 
le critique dans l'étude des œuvres de 
Fabre d'Olivet c’est justement la multipli- 
cité de ses adaptations. Aussi est-il né- 
cessaire si l'on veut étre compris, d'abor- 
der cet écrivain par « sections » et nous 
nous ne voulons aujourd'hui que consi- 
dérer l'historien et même un seul des 
nombreux côtés de l’historien. 

Pour nous,Fabre d'Olivet possèdait une 
méthode d’une précision absolue, lui per- 
mettant de contrôler directement toute. 
l’histoire passée dela Race blanche,et cette : 
méthode, d’origine initiatique et secrète, 
est aussi éloignée de la méthonde habi- 
tuelle des historiens profanes que l'illu- 
minisme de Bœhm est éloignée du positi- 
visme de Comte. 

Mais nous sommes nous-mêmes consi- 
déré comme un « mystique » une sorte de 
représentant bizarre des «âges disparus » 
des époques où lon croyait en Dieu et en 
l'immortalité de l'âme et nous devons, à 
défauts d’autre qualité, faire au moins 
appel à la plus grande tolérance vis à vis 
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de ceuxqui ne partagent pas notre manière 


de voir. | 
Aussi intitulerons nous notre étude : 


simples jeux d’une brillante imagination. 
Comme, personnellement, nous sommes 
à peu près sûr que ces « hypothèses » 
seront découvertes avant cinquante ans 


par quelque savant honorable et discret | 


et présentées comme de profondes réalités 
nous tenons tout d’abord à prendre date 
au nom de Fabre d'Olivet. 


(A Suivre) Papus 


Lettre de Malaisie 


FU (Suite) 


— La Cause, le Verbe et l’Idée sont-ils 
les trois personnes distinctes du seul 
Dieu, Un et Triple? | 

— Un est le centre: deux estla péri- 
phérie de la sphère illimitée; trois est le 
rapport entre le cercle et le centre. Un 
est le Père. Deux est le Verbe. Trois est 
l'Esprit qui rayonne du Père au Fils; de 
la force originelle à létre humain qui la 
reconnait. 

_— Au nom du Père et du Fils et du 
Saint-Esprit. 
' — Ainsi soit-il. 

L'institutrice fit un geste. Les adoles- 
centes quittèrent les gradins et se répan- 
dirent par les arcades du cloître, en devi- 
sant. Elles sautillaient sur leurs guêtres ; 
les courtes boucles blondes ou chataines, 
les raides mèches sautillaient aussi vers 
l'éclat frais de leurs veux. 

Elles s'assemblèrent dans le soleil, et 
tournèrent en ronde, les mains unies. 

Auprès de la maitresse, je m'inquiétai 
de cette religion abstraite. 

— Monsieur, répondit la dame, ceci est 
une étape suprème de l’enseignement 
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Quelques hypothèses hisloriques de Fabre 
Olivet, laissant ainsi à tous la facilité 
de‘éensidérer ces affirmations comme de 


._qu’Abel incarne la force centrifuge, la di 
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religieux. Toutes petites elles. appriresm 

les réponses ordinaires du eatéchisme 
De classe en elasse on ajouta des expli 
cations ġui rendent acceptables les dog s 
chrétiens. Dimanebhe elles commaunierow 
En absorbant l’hostie, je crois que pa 
une ne doutera de la Présence Réelle. Æ 
cette minute, on pensera que, faite du 
froment, fruit du sol, lui-même fécondé 
par l’'Harmonie-des-Forces, définition dd 
Dieu, l'hostie contient la Présence Réelld 
de ce Dieu qui sanctifiera le sacrement. d& 
la Sainte Table, Je leur enseigne auss 


latation chimique des corps, l'élan dd 
l'âme amplifiée vers les vérités pures, qu P. 
Caïn renferme la force centripète, le froidg ; 
qui resserre, les tendances de l’égoisme, 
menant l'esprit à concevoir le seul bient. 
immédiat de l'instinct. E. i, 
Je contemplai les rondes, lesjolis gestes 
des adolescentes, leurs jeux. , | 


(A Suivre) 


PAUL ADAM 
{ 


JOURNAL DES JOURNAUXE 


La Revuescientifique et morale de spiri-À 
tisme (novembre) de Gabriel Delanne 
publie d’intéressantes études; entr'autres $- 
une de Blanvillain sur la morale du spi-{' 
ritisme, et l’autre de P. Baudry sur l'Oc-ÿ 
culte, | 
Luz Astral (27 octobre) Bons article 
sur la sérénité, les talismans, la Maçon- 
nerie. 

M. Camille Chaigneau expose dansk 
l'Humanité Intégrale (novembre) sa doc-È 
trine « syuthéiste »; il pourra :strouvergý 
ses idées d’union syntP£!nnes ses êtres?” 
et des espèces par lawy v. trae dugi 
Soint-Esprit appliqué à icu- Ir 
de ia nature dans les ra.ñiix ve i’. la 
Barlet ; avec en plus ‘a notior, qu'il nd 
semble pas posséde . 
directrice : la Trinité. 
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théorique la plus certaine en ces matières. - 
Sommaire du premier numéro : Aux 

lecteurs, Gaston Méry; le docteur Grenier 

et les manifestations de l’Au-delà : Eug. 


D La Métaphysische Rundschau (novem- 
are) donne des traductions de Blavatsky, 
BE Alan Leo ; beaucoup d’études, de criti- 
judicieuses ; mais pas assez, à notre 


w, is do travaux vivants, originaux et vé- | Travoisier ; Reportages dans un fauteuil : 
T Mablement initiatiques. La partie infor- | Georges Malet; A la Société des Sciences . 
baton est soigneusement faite. Une | psychiques; J. de Nerfon, La Renais- 
p Mention spéciale au travail du prof. | sance idéaliste et le fait spirite; Amo, 


aun qui étudie la puissance créatrice 
la pensée. 
Æ Verdade e Luz (15 et 30 septembre, 15 
tobre) donne des traductions de Dichaud, 
À Russell Wallace, de Gabriel Delanne. 
Die. Monnuinliche Welt. (décembre( Le 
Hôocteur Du Pul dit des choses fort sensées 
Qux membres du congrès de psychologie 
fe Munich qui ont eu la partialité de .ne 
ĝe réserver de place dans leurs travaux 
Au Spiritisme'et au magnétisme. 
D Luz, (Rome, novembre) étude très 
. @tillée de M: Falcomer sur le spiritua- 
‘Msme expérimental. Bel article de Bruni 


ur la famillé martiniste. E 

‘M Recu égalehent, le Messaÿer de Liège 

‘ravembre, déembre), La Gazsetta- ma- 

ee iico-scientiico de Bologne; Le Luz 
$siral, du dbcteur Girgois, les Temps | 

| Wouveaux, la Société Nouvelle etc. 


Chez la Voyante ; Noel, à Tilly; Gaston 
Méry. 


# 
* * 

On nous annonce de Bohème, la fonda- 
tion d’une revue scientifique de l’Oecul- 
tisme, destinée sous l'inspiration, dit- on 
des groupes martinistes de ce pays, à pro- 


-pager dans le peuple les théories ésoté- 
riques.. 
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Croyance aux charmes et à l'astrologie 
(XVII siècle) 


Dans la première moitié du XVIIe siè- 


— 
NOUVILLES DIVERSES 


v$ Le jeune et“tourageux historiographe 

ps récentes Mmäiifestations de l'Invisible, 
4 aston Méry; lice dans le premier nu- 
D ectionë r tous les 


déro d’un journal bi-mensuel, destiné à 
irais d'actualité 


; une se arviendrait à une bri ` {ais 
ncernant lee:Mmanifestations de Pau- Stanil a er A Mais 
"gea, avec la colaboration des penseurs P: j l r Poe général 

ee nn no ne Re pos trahi l’empereur 
ne Tr a L et entretenu rel: ses - 
pnr du . réteñce ans ces matières. n des relations avec ses enne 
éc hin Les. | seuz (D ffre au grand Ke i i ; 
, SN | cope, comme Tyÿcho-Brabé celui de Gus- 
AD RE oncle Clichy, 10 fr. par dx; o fr. 50 tave-Adolphe ; ceci reste à vérifier. 
Dee i Généraux et soldats de ce temps croy- 
1 | Pg 

| no . 
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cle, la plupart des savants, des généraux, 
des souverains, croyaient à l'astrologie. 
L'empereur Mathias comme son prédé- 
cesseur Rodolphe, y avait une foi entière, 

Le fameux général Wallenstein y crut 


trop pour san malheur ; il faisait consul- : 


ter les astres avant de tenter quelque 
grande entreprise; il fut, dit-on, peu avant 
sa mort, averti par son astrologue Senno 
qu’il échapperait à un grand danger et 
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er 
aient aux charmes contre les balles, char- | 
mes impuissants contre les balles ramées | 


(unies deux à deux par un clou). Gus- 
tave-Adolphe croyait que Tilly, à Lutzen, 
n'avait échappé à la mort que grâce aux 
charmes qu’il portait. 


SATURNINUS. 
b] 
* * 


Science et religion 


La religion et la philosophie s’uniront 


© CHAMUEL, ÉDITEUR, 5, RUE DE SAVOIE; PARI 


<<< 
Viept de de paraître 


D” GÉRARD PDA 


Aimants :'aimantées ; casque solénoïde ; mir 
| de Schroth, etc. 
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dans une sphère plus élevée que celle d 
elles ont combattu jusqu'ici; ni lunes 
l’autre ne sera vaincue: elles sont tout 
. deux divines, et par conséquent imm 
` telles toutes deux. 


3 l 5 
Ru 
ie En y j 


=f 


LAMENNAIS. 


Æ a pi. ee. J 


(lettre à M. de Potter, 22 avril 1834. 
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